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|BBJ Roubaix-Tourcoing, 21 décembre/. 
Toujours mêmes cours avec tendance favorable. 
Marché de Roubaix-Tourcoing : Report 'je dé­

cembre sur juin 5.000 kil. arec 10 cent, d'é cart. 

R£VUEùES MARCHÉS 

MA«CHFS D'ORIGI'/c 
Buenos-Ayws^ jfl décembre. 

Le court de l'or «s; à 334 4»,o piastres papier 
monnaie. 

MARCHÉS D"IMPORTATION 
Anvers, 21 décembre. 

\T*r télégraphe) 
Kn disponible ,\ R * té traité ... bajlos Australie, 

6b. Plat*. »>.t:ap. 

Le Havre, 20 décembre. 
(De, mol^e correspondant particulier) 

Lairits. — Marché excessivement calme au 
jourd'imi la cote est restée sans changement. 

On a noté à terme 200 balles dont détail suit 
50 brilles Buenos-Ayres sur février à 125,50; 50 b 
•ur i*iai à 127 ; 50 balles sur septembre a 120 
50 !«illes surobtobre à 129,50. 

MûfiïEMENT MARITIME LAINIER, L M R ET COTONNIER 
l>e Paraguay, est, ainsi que nous l'avions parfaiiemen 

annoncé dans le Journal de Boubaix, entré a Dunkerque 
le 1« courant, venant de Baenos-Ayres et le Montevideo 
avec une importante partie de laines ponr Koubaix et 
Tourcoing qn'il a déchargée au quai sud de la darse 1 du 
4n bassin Freycinet et qui sera dirigée incessament sur 
nos villes industrielles. Le Paraguay suit en ce moment 
pour le Havro avec M solde de son chargement. 

Le steamer anglais Rosenlaelel S. R.Peel déchargeaient 
a Dnnkerque, da io au 21 courant, des laines du niarcti 
de Londres pour Koubaix et Tourcoing. 

Le steamer Ville-aV-Lille venant de Tunis avec diverses 
marchandises est entré le 20 courant à Dunkerque. 

Ainsi que nous l'avions fort exactement annoncé, le 
steamer anglais Austratta venn de la Nouvelle-Orléans à 
Uan^erque avec des cotons, est entré le 19 courant en ce 
port où il effectue présentement son déchargement. 

Le steamer anglais Olympo. venu de la Plata via Lor-
dvres à Dnnkerque, est entré en ce dernier port le -'u 
courant, où il effectue présentement le déchargement des 
laines qu'il a importées ponr Koubaix et Tourcoing. 

Le steamer anglais, Moethley-Hall ayant à bord 369 
balles coton de Bombay pour Koubaix et Tourcoing, est 
attendu vers le 28 courant, à Dnnkerque. 

Le steamer allemand Lydia-MMmgton, est reparti de 
Dnnkerque le 18 conraut allant de nouveau à Higa, ebar-

Ssr des lins et chanvres ponr nos régions industrielles, 
u Nord. 
Le steamer anglais Indrani est attendu vers le 10 fé­

vrier prochain d'Adelaide (Australie) à Dunkerque avec 
des laines pour Roubaix et Tourcoing. 

Les steamers anglais Johamerbury et Aswanby, sont 
attendu vers le 30 courant d'Austral,e à Dunkerque avec 
d'importantes parties de laines pour Roubaix et Tour­
coing. 

De nombreux antres steamers feront suite. 

LES RETRAITES OUVRIÈRES 
EN ALLEMAGNE 

Nous trouvons dans lo Messager de Paris une 
intéressante étude qui a pour but de rechercher ce 
que produit jusqu'à présent l'institution des Retraites 
ouvrières en Allemagne, depuis 1889, sous la pré­
sidence de M. de Bismarck. 

La loi qui a institué les caisses de retraites en 
laveur des ouvriers invalides et âgés est du 22 juin 
1889. Elle lait partie de cet ensemble de mesures 
que le gouvernement a imposées au Parlement pour 
prendre la direction du mouvement socialiste et la 
soustraire à l'action des chels de cette grande op­
position. Le chancelier lédéral a placé les caisses 
ouvrières sous la dépendance de l'Etat et pour cela 
il en a assuré l'existence au moyen des subventions 
da Trésor. 

Le service des pensions ouvrières est basé sur 
l'assurance obligatoire, mais elle ne s'étend pas à 
tous les ouvriers. Elle ne comprend que les per­
sonnes touchant un salaire en urgent, les employés 
de commerce dont le traitement ne dépasse pas 
2,000 marks et les matelots. Les ouvriers qui ne 
reçoivent pas de salaire en argent ou qui touchent 
un salaire minime, les domestiques agricoles ou 
autres en sont exemptés. 

L'assurance garantit une pension d'invalidité ou 
de vieillesse. 

Par invalidité, on entend toute diminution de la 
capacité dn travail salarié, provenant de l'état phy­
sique ou moral. A droit à uue rente d'invalidité, 
tout ouvrier qui ne peut gagner que le tiers environ 
de son salaire moyen, et qui a payé ses cotisations 
pendant cinq ans. 

La pension de vieillesse est allouée à partir de 
soixante-dix ans. On doit la considérer comme un 
supplément de revenu précuniaire destiné aux 
vieiliards assez robustes pour avoir pu atteindre cet 
âge sans avoir eu besoin de la pension d'Invalidité, 
et capables, par conséquent, de gagner encore un 
salaire supérieur à la limite à partir de laquelle est 
admise l'invalidité. Pour avoir droit à la rente do la 
vieillesse, il faut avoir versé régulièrement la coti­
sation d'assurance pendant trente ans. 

Une maladie de plus d'une année peut donner droit 
i la pension pour invalidité. 

Le droit à la pension soit d'invalidité soit de vieil­
lesse s'établit après que l'ouvrier a prouvé qu'il <?3t 
incapable de travailler ou qu'il a plus de soixante-

dix ans et qu'il a payé les cotisations pendant la 1 
période déterminée. 

Pour établir la preuve de la maladie d'où résulte 
l'incapicitô de travail, il suffit de produire une at­
testation de la direction de la caisse de malades ou 
de la caisse mutuelle à laquelle l'assuré appartenait. 
Pour les exploitations officielles, l'attestation émane 
des autorités préposées à ces entreprises. 

Le droit à pension peut s'éteindre ou être sus­
pendu. Il s'éteint par suite du défaut de paiement 
des cotisations pendant la période fixée dans la loi. 
Il est suspendu quand l'assuré recouvre la possibilité 
de travailler et dans certains cas spéciaux déter­
minés par la loi. 

Les pensions sont incessibles et insaisissables. 
La pension d'invalidité ou de vieillesse se compose 

d'une part fixe et d'une part variable suivant le 
salaire de l'assuré et le nombre des cotisations 
versées. Pour la rente vieillesse, la part fixe, qui 
est à la charge de l'Etat, est de 50 marks par an. La 
part variable, à la charge des assurés et des patrons, 
dépend des salaires de l'ayant-droit et est, en outre, 
proportionnelle au nombre des cotisatisations 
payées. 

En ce qui concerne la rente invalidité, la part fixe 
comprend la somme de 50 marzs à la charge de 
l'Etat et la somme de 60 marks à la charge des 
assurés et des patrons. La part variable se détermine 
comme pour la vieillesse. 

Ainsi qu'on le voit, les dépenses de l'assurance 
sont couvertes par l'Etat, par les assurés et par 
les patrons. 

La charge de l'Etat est invariablement de 50 
marks par pension. 

Les assurés et les patrons participent en parties 
égales au versement des cotisations destinées à servir 
le reste de la pension. Ces cotisations sont hebdoma­
daires. Elles sont calculées de manière à couvrir la 
valeur capitalisée de la rente, abstraction faite du 
subside du Trésor. Elles sont, de plus, majorées 
d'une partie correspondant aux frais de gestion et 
aux cotisations non recouvrées par suite de 
maladie. 

L'assurance est réalisée au moyen de caisses 
mutuelles régionales créés à cet effet et appelées 
établissements d'assurances. Il y en a trente et un 
pour tout l'empire allemand. Leur circonscription 
est donc très étendue. C'est une nécessité qui résulte 
des chances même de linstitution, de la longue 
durée des engagements, des risques inconnus, de 
la concentration des aléas dans une même adminis­
tration. 

Chaque établisssement d'assurances a la person­
nalité civile. 11 est géré par un ou plusieurs direc­
teurs ayant la qualité d'une autorité publique. A la 
direction est adjoint un conseil composé de repré 
sentants des patrons et des assurés, nommés à 
l'élection pour cinq ans. Un comité de surveillance 
peut être également formé pour contrôler la gestion 
des directeurs. 

La surveillance générale des établissements d'as­
surances est exercée au nom de l'Etat, par l'office 
impérial. 

Chaque établissement d'assurances rédige ses 
statuts qui sont soumis à l'approbation de l'office 
impérial. Toutes les modifications sont soumises à 
la même approbation. 

Les contestations survenues entre les assurés et 
les établissements d'assurances sont portées devant 
des tribunaux arbitraires composés d'un président 
nommé par l'Etat et d'assureurs élus en nombre égal 
par les patrons et les ouvriers. 

En principe, les cotisations, nous l'avons it, ne 
dépendent que du salaire et varient avec lui. Toute­
fois elle peuvent pour une même classe de salaires 
se modifier suivant les professions. 

La loi a fixé le montant de la cotisation pour une 
première période de dix ans seulement à partir de 
l'entrée en vigueur. Ultérieurement, le montant de 
la cotisation est révisable tous les cinq ans par le 
comité de chaque établissement. Au début, le mon­
tant de la cotisation est de 14 à 30 pfennigs suivant 
la classe des salaires. 

Les cotisations ne sont pas versées directement à 
la caisse de l'établissement. Celui-ci émet des tim­
bres mobiles portant sa marque qui s'achètent au 
prix nominal dans les bureaux de poste et ailleurs. 
Ces timbres sont collés sur une carte quittance pos­
sédée par l'ouvrier et renouvelée quand cela est 
nécessaire. Le patron colle les timbres représentant 
sa cotisation, au moment de la paie de salaire. 

Des dispositions pénales fort sévères assurent 
l'exacte observation de ces diverses prescriptions. 
L'emprisonnement est souvent appliqué. 

Afin de faire profiter le plus tôt possible les ou­
vriers de l'assurance, la loi allemande a pris cer­
taines mesures transitoires. Pour obtenir la pension 
d'invalité dans les premières années après la loi, il 
suffit d'avoir payé les cotisations pendant quarante-
sept semaines et de s'être trouvé, au cours des cinq 
années précédant l'invalidité, dans les conditions en­
traînant l'obligation de l'assurance pendant un nom­
bre d'années égal à celui qui manque pour com­
pléter le délai normal de deux cent trente-cinq se­
maines. Pour la vieillesse, l'assuré qui a quarante 
ans accomplis et qui dans les trois années précé­
dentes a été en condition défaire l'assurance pendant 
cent quarante et une semaines au moins, voit 
sa période normale d'attente de trente années se ré­
duire d'un nombre d'années de cotisation égal à 
l'excès de quarante ans sur son âge actuel. L'as­
suré qui a soixante-dix ans accomplis entre donc 
immédiatement en jouissance de sa pension. 

Voilà les principales règles adoptées en Allemagne 
pour la solution du grand problème des retraites ou­
vrières en cas de maladie et d'invalidité. 

La loi s'applique depuis le 1er janvier 1881. Exa­
minons-en les résultats. 

Le nombre des assurés obligatoires s'élève au­
jourd'hui à 11,300,000. La premier» année, il a été 
accordé 130,774 rentes pour la vieillesse. En 1893, 
le nombre de ces rentes s'est élevé à 31.17G qui est le 
chillre de 33,228. On prévoit que quand le régime 
permanent de l'assurance sera établi, il y aura à peu 
près autant de rentes de chaque catégorie. Le total 
des pensions accordées depuis la mise en vigueur 

ticables. Les niés sont d'un placement lent et on a ! COLOMBO, «0 décembre.— Yarra Messageries, de Chine 
accepté occasionnellement de plus bas prix afin i a Marseille, 
d'empêcher quelque accumulation de stock. 

de la loi, c'est-à-dire en trois ans, monte à 255,916 
sur les 11,300,000 assurés. L'âge moyen des pen­
sionnés pour invalidité est de cinquante-sept ans. 

Il est surtout intéressant de connaître le montant 
provisoire des rentes ainsi allouées. 

Elles ont été : 
En 1891 de . . . 13 306 751 marks 
En 1891 de . . . «.423.036 — 
Eu 1893 de . . . 38.046.187 — 

Quelle est la part des subventions du Trésor dans 
ces pensions ? 

En voici le montant annuel : 
En 1891 de . 6.049.848 marks 
En 1893 de . . . 8.971.072 — 
En 1893 de . . . 11.S61.653 — 

Ces subventions vont, on le voit, en croissant 
chaque année, à mesure que la loi se développe. 
Elles ne seront constantes que quand la mortalité 
des rentiers compensera les entrées, c'est-à-dire dans 
plus d'un demi-siècle. Nul ne peut prévoir exacte­
ment à quel chiffre se montera alors la charge de 
l'Etat. On calcule soulement que dès 1900, la sub­
vention du Trésor ne sera pas très loin de 25 mil­
lions de marks, c'est-à-dire de 32 millions de francs. . . 1 Q , , 

A quelles pensions donnent droit ces sacrifices et T . , . „ , . . . , , ^ourtrai, i » aecemnre 
les cotisations des intéressés ? ' L i n s teilles : La faiblesse de 1 article continue 

Pour l'ensembledes établissements sur la vieillesse, ! Est-ce l'approche des vacances de Noël ou pour 
la moyenne est, en 1894, de 131 marks. Pour ceux | tout autre motif, mais le marché est extrêmement 
sur l'invalidité, elle est seulement de 117 marks. I calme ; il se traite peu d'affaires et les prix sont en 

On sera certainement très frappé de l'insuffisance | faveur des acheteurs 
^ ^ ^ _ à se vendre assez bien à 

Londres^ 18 décembre. 
Chanvres : De nouveau plus faibles; vendu 500 

balles fair current Manille, st. fév.-mars, à liv. st. 
17.17.6 cif. Liverpool. Aux enchères de ce jour 
les chanvres de Nouvelle-Zélande se sont écoulés 
en baisse de 10s. et ceux de Maurice en baisse de 

]30s. 
Jutes : Soutenus avec affaires modérées; good 

firsts acheteurs à liv. st. 10.15 Londres et liv. st. 
14 Dundee, steamer déc.-janv. 

LIN, JUTE & CHANVRE 
Lille, 18 décembre. 

On signale, en lins de pays, un bon courant d'af­
faires pour cette époque de l'année ; prix fermes. 
Les transactions, en lins de Russie, ont sensible­
ment diminué pour les lins à livrer rouis à terre, 
mais elles ont surtout porté sur le livrable roui à 
l'eau ; prix sans changement. 

La situation ne s'est pas sensiblement modifiée 
cette semaine. Les acheteurs de toiles commencent 
à reparaître sur nos marchés; la demande est 
bonne et les prix très fermes. Pas de changement 
pour les fils, qui maintiennent les pleins prix. 

CKTIE, 1» décembre. — Président Leroy-Usllier Cie des 
Vapeurs du Nord, da Marsoille. 

CHRISTIANIA, 17 décembre. — Kong-Trygve, du Ha­
vre. 

DUNKEBOUE, 19 décembre. — Australia allemand, de 
New-Orléans, cotons; Paraguay Chargeurs-Réunis. Tan-
carvillc Havre, d'Algérie, orge; Ville de Lille Cie des 
Vapeurs dn Nord, de Tunis. 

30 décembre. — Ville-de-Céara, N. Dilbuisson, d'Algé­
rie, orge; Wllicannia, d'Australie, laines. 

HAVANE, 18 décembre. — Polynesia, Cie llambougeoise 
da Havre. 

HAVRE. 30 décembre. 4 h. matin. — Saint-Andti, so­
ciété navale, de Marseille, etc. 

LILBONNK, 18 décembre, 3 h. soir' — Saint-Pierre, 
société navale dd Havre. 

LONDRES, 19 décembre. — Olympo, de la Platat pour 
Dnnkerque; Gul-of-lienova, d'Australie pour Dnnkerque, 
laines : Deptford, de Baenos-Ayres, grains ponr compte 
Darisieu. 

pour La Plata, Séphora-Worms, Worms Josse, pour Ham­
bourg: Thérêse-et-Marie, Worms Josse, pour Bordeaux. 

LA P A L U C Ï , 19décembre. — Antisana, Pacific, pour la 
Pacifique. 

NANTES, 19 décembre. — Charente, norvégien, poar 
Passages. 

Voilier, Nosiel, pour la Martinique. 
NEWPORT, 30 décembre. — Kosacti, russe, pour Le 

Moule, S00 T. charbons; Exquis, norvégien, dito 500 T. 
Rio-JANEIRO, 19 décembre. — Cluie, Royal Mail, pour 

Cherbourg, etc., 5,000 sacs café*. 
SWANSCA, 80 décembre. — Pefer-Graaam, pour Havre, 

1.000 T. charbons. 
SINGAPORE, 18 décembre 

la Chine. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
SUEZ, 19 décembre. — Dunottar, pour Havre 

Aire, Drenthe, pour Marseille. 

Natal, Messageries, pour 

York* 

journal de la Jeune—e. — Sommaire de la 1302 
livraison (14 décembre 1895).— Fleur de France, par 
Pierre Maêl. — La France à Madagascar : Fort-Dau­
phin, par Louis Rousselet. — Les Faucons d'Algérie, 

PORTO, 19 décembre, 4 h. soi. — Rio-Tejo, Société na- j ceSî!m
il

ej,_-1 

de ces pensions. Tout l'organisme compliqué de la ! " Les étôupes continuent 
loi allemande, les prélèvements sur les salaires, l'im- D r i l gtationnaires 
position d'une cotisa*ion aux patrons, l'allocation ' v 

d'une subvention de l'Etat de t 2 millions de marks 
ne parviennent qu'à assurer aux ouvriers une rente 
de 117 ou de 131 marks, c'est à dire de 13 francs 
par mois ou de 40 centimes par jour. 

On se demande, en vérité, si ce résultat justifie le 
grand effort de la législation allemande. 

COTON 
(Dépêche communiquée par M. LEON CLERC) 

Liverpool, 21 décembre, 10 h. 
Vente* : 10.000 balles. Marché facile. Vendeurs. 

Janv.-Février. 4 24 0 / 0 
Février-Mars.. 4 24 0 / 0 
Mars-Avril 4 24 0 ' 0 
Avril-Mai 4 24 1/2 
Mai-Juin 4 25 0 / 0 
Juin-Juillet... . 4 25 1/2 

Juillet-Août.. 4 26 O/O 
Sept.-Octobre 4 25 0 / 0 
Octobre-Nov. » . . . t / 0 
Nov.-Décamb / . . . 
Décembre 4 25 0 / 0 
Déc.-Janvier. 4 24 0 / 0 

Havre, 20 décembre. 
(D'un correspondant particulier) 

Cotons. — Le disponible a donné lieu ce matin 
à des affaires assez suivies dont partie ont été te­
nues secrètes ; le low-middling New-Orléans, qui 
était plutôt facile à 54 au début du marché, s'est 
raffermi ensuite, et vers midi il fallait le voir à 54 
lj4. A terme, les premières affaires se sont traitées 
en baisse de 25 centimes, mais à l'arrêté de la cote 
les cours n'accusaient plus que 12 cent. 1{2; après 
Liverpool, on a repris cette baisse, puis on a payé 
25 centimes de plus que la cote, soit en reprise de 
1(8 sur les cours d'hier. 

Cet après-midi disponible sans changement. — 
A livrer on a fait quelques milliers de balles dont 
500 b. Texas ttrict low-middling 28 mill. embar­
quement décembre-janvier 56,50. Les prix tenus 
présentent entre eux passablement d'irrégularités, 
ainsi ils sont faciles dans l'ensemble, lorsque les 
offres viennent des ports où on est davantage sous 
le contrôle des futurs, tandis qu'ils restent fermes 
lorsque les offres viennent de l'intérieur. A terme 
on n'était plus qu'en hausse de 1T8 sur la cote de 
ce matin. 

New-York ayant ouvert en baisse de 2 à 3 p. 
marché facile et Liverpool venant en baisse de 
2 i l28 faciles et vendeurs, notre cote de 4 heures 
n'a subi aucun changement, sauf mai qui était en­
core en hausse de 12 c. Ij2 acheteurs pour les rap­
prochés. 

En disponible on noté 1973 balles. 
A terme on a coté 2400 balles. 
Disponible baisse de 1|16 à l '8 sur la plupart 

des marchés américains New-York a baissé de 10 
à 12 p. pour les futurs ainsi que New-Orlèans. 
Les haussiers perdent confiance il paraît que ce sont 
les affaires relatives au différend anglo-américain 
qui ont contribué pour beaucoup à cette forte 
baisse. 

Liverpool a fait aujourd'hui 10,000 balles en dis­
ponible, prix enbaissede l[32d pour Amérique.Les 
futurs ont été très agités, baisse de 2[128 en clô­
ture. 

Amsterdam, 18 décembre. 
Cotons d'Amérique, base middlin^ décembre 

25,10; décembre-janvier 25,10, janvier-février 
25,10, février-mars25,20, mars-avril 25,30, avril-
mai 25,40, mai-juin 25.50, juin-juillet 25,60, 
juillet-août, 25,70, août-septembre 25,80. — Fer­
mes 

Londres, 18 décembre. 
Cotons des Indes-Orient, lourds; vendeurs fair 

red Coconada 31(8 d. cif., fine Bengale 3 9[32 d., 
fully good 2 15(16d. et good2 I3il6d. janv.-fév. 
eoûtetfret, good Madras Western mai-juin 3 3{4d. 
cif. 

Manchester, 18 décembre. 
Demande peu active pour tissus et transactions 

modérées notammem pour l'Inde. La Chine et le 
Japon ont fait quelques offres en shirtings et tissus 
mélangés, mais généralement à des limites impra-

S I O l ! V K M E > T M A R I T I M E 

ARRIVAGES 

ANVERS, 30 décembre. — Hippolyte- Worms, Worms 
Josse, de ilordeaux. 

ADEN, 30 décembre. — Armand-Béhic, Messageries, de 
Nouméa, etc., à Marseille. 

ËÉNicARio, 18 décembre. — jMpftonse-Conseii.d'Alicante 
pour Rouen, vins, Anquetil. 

BORDEAUX, 19 décembre. — Nantes-Bordeaux, Cie des 
Vapeurs du Nord, de Cette. 

BOULOGNE, 30 décembre. — Werkandam, Xécrlando, de 
New-Yorc. 

vale, du Havre, ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
PORT-SAÏD, 30 décembre. — Douro, Messageries, de 

Marseille au Tonkin ; Alpnée, Messageries, de Marseille à 
Bombay. 

ROUEN, 30 décembre.—Commandant-Krancoelti.Worms 
Josse, de Bordeaux , Charles-Steels, de Higa, avoines, 
bois ; Ganger-Rolf, norvégien, de Christiania ; Vauban, 
Bordeaux, de la Méditerranée ; Raoul-Godard, Anquetil, 
de Passages, vins. _ _ 

STOCKHOLM, 19 décembre. — Motala, L. Daménil-Leblé, Jaar 
du Havre. ! * pre 

Illustrations de : A Paris, Myrbach, E^-Zier, etc. 
Abonnements : Un an, 20 fr. Six mois, 10 fr 
Bureaux à la librairie Hachette et G* 79, boule­

vard Saint-Oermain, Pans. 41349a 

! Conr 

DKPAHTS 

ALEXANDRIE, 30 décembre. — Salazie, Messageries de Ç°ar 

Chine à Marseille. > "nv 

pre. 
imam H C II 1S l'nui M 

B l é s 
Il 50 M 50 
I* 75 IS ',U 

ADKN. 19 décembre. — Ville-de-Strasbourg, Havre, le la I lurent u *' i* ' 
Réunion à Marseille et St-Nazaire, sucre. i imar* 19 50 i; is 

BORDEAUX, 30 déc. — Portugal, Messageries pour le Heic-iee 
Brésil. Coir. (û » io :; 

19 décembre. — IV.- Verberkmoes, Cie des Vapeurs da i J»nv i<> rj i< . 
Nord, pour OraD; Saint-Simon, Cie Générale Trans., pour I *>*w. '« 
Haïti. 

BREST, 19 décembre. — Marguerite-Franehetti, Worms 
Josse, pour Tonnay Charente. 

CORSEN, 19 décemb-e, 3 h. soir. — Maria, WormsJosse, 
de Terceazen * Rocbefort. 

CARDIFP, 19 décembre. — North Deton, pour Havre, 
1,000 T. charbons; Lesseps, norvégien, ponr Venise, 3,000 
T.; Flighintan, pour Marseille, 3,600 T. 

DU.NKERUUE, 19 décembre. — t'orthos, ponr Caen; René, 
N. Dubuisson, pour Cannes, charbons. 

GIBRALTAR, 19 décembre. — Marie, Cie des Vapeurs du 
Nord, Atemphis, Messageries, Cette, suédois. 

30 décembre. — Etlrickdale, d'Australie à Dankerqae, 
laines. 

HAVANE. 19 décembre.— Lafayette, Cie Générale Trans., 
pour Saint-Nazaire. 

HAVRE, 30 décembre, — Portena, Chargeurs-Réunis. 

Bonrate commerciale de Parie 4 e 21 ééc. 1*9* 
^ ^ ^ ^ •—" Oar. CU*. t)av. Clôt. 

Avo ine* r e r i e e e 
Coar. t% .. U . . I noer. ti i l 
Jaiiv. f. . 1 1 ; Janv i l » M K 
J.-Fév l« . 15 . I J.-Fèv H M N M 
» pre. n . i i . I pre. i l 7t 

Ouv. C1M. 
I..M.I 
30 T» » 7S 

i mars 11 15 l', » n mars i l W I I S 
M e ,C»rh«.l*5 l» . . 

Conr. 47 . 17 ! » e e r « e 
Jaor i ' Ti tff ilonr. Ml' M If 
i nre. 13 M . I Jaor. » O 3* HT 
i mal M B i« 23 ' i pre. M »7 *> M 

Ctoflea 
Conr. 5i M 51 M» 
Janv 94 " U 75 

M 7» t i S» 

i mari 21 1* 31 If 
i mai *. .»* M « 
Ronl. M ** . . . . 
Rafilo.KH 14 l i l S* 

Ji | QreeUt. 

Ocaembre 
Janvier . . 
Février... 
Mars.... . 

Décembre 
Janvier... 
Février .. 
Mars . . 

L.B HAVRE, ta dec. — (C<nt Se la OemHta-Boa 
CÛTOSS 

Su Ml Avril it 50 ; AoQU. . . . . . 
su M Mai :« no Sepushre . 
M 1'. Juin .'.« »0 Otoore 
51 40 [Juillet... - :t 10 Horsmoro . . 
»l Si) I Avril.. . . . . S3 7'>|Aoot 
m 50 Mai s i H Septembre.. 
83 5C Join M (5 Octobre . . . . 
«i . i Juillet.. . M » l Novembre.. 

U directeur-gérant A i n » RKBOITX 

Imp A L T * » ReBOnx, rue *•*»• . f T. Roeeeli 

G o x i r s d u £ 2 1 D é c e m b r e 1 Q O S OPÉRATIONS 

LAINES PEIGNÉES 
—! 

B O T J B A Z Z - T O U B O O I N O 
Tendance soutenue 

Typemniqme Décembre.. fc. a . . . . 

B . O V S A . I X - T O U R C O K N Ï . i 

\ Peigné* de La Plata 
! al de l'Uruguay 

T y p a e o i c j e n 

] Peigné* d'Australie j 

Type A B 

L S l P Z l b 
par UUaraphe) 

T V » * -

Bumwos-Anua 
B D'AjTVHH-S 

Janvier 
Février 
Mars 
Avril 
Mai 
J u i n . . . . . . 
Juillet 
Août 
Septembre. 
Octobre 
Novembre.. 
Décembre.. 

'cote rréeortentel Cotodujoor joote précédente) Cotartn ooj jCota Di4cSda^t»| Cote 
6 I ; I UMS ! 

dn jour 
• iHEï 

3 . 9 7 5 
3 975 
4 00 
4 . 0 2 5 
4 . 0 5 
4 075 
4 . 0 7 5 
4 075 
4 . 1 0 
4 . 1 0 

3^95 

3 . 9 5 
3 . 9 7 5 
4 . 0 0 
4 025 
4 . 0 5 
4 . 0 5 
4 . 0 7 5 
4 . 0 7 5 
4.10 
4 10 

3 . 9 5 

3 . 1 5 

S \20 

3 Z25 

3 . 2 5 

3 Î 7 S 

Janvier 

Février 

Mars..". 

Avril. 

Mai...1! 

5.000 

5.060 

5 0ÔÔ 

4 025 

4.05* 

Juin 10.000 

LAINES PEIGNÉES t LAINES BRUTES T y p e A . B 

A J N V K B L S 

(par téitgraplu) 

A N V E R S 

(par télégraphe) 

P e l g - n e s B u e n o e - A y r e s 

A l l e m a n d B 

lots précédente ; Cote da Joui 

Janvier 
Pévrier 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre . • 
Octobre 
Novembre... 
Décembre... 

3 875 
3 . 9 0 
3 . 9 2 5 
3 925 
3 . 9 5 
3 . 9 7 5 
S 975 
4 . 0 0 
4 . 0 0 
4 025 
4 . 0 5 
3 875 

3 875 
3 . 9 0 
3 . 9 2 5 
3 925 
3 95 
3 . 9 7 5 
3 . 9 7 5 
4 . 0 0 
4 0 0 
4 025 
4 . 0 5 
3 . 8 7 5 

Saint de I * P la ta 

TTPeO 

L.B HAVRE 
(par tilégrapiw) 

Juillet 
Août 
Septembre., 
Octobre 
Novembre.. 
Mars 
Avril 

30.000 K. 

Beenoe-Ayres 
Prima bonne courante 

89 0/0 
T y p e » 

jum v E H S 
Tendance calme 

Janvier 
Février. 
Mars.... 
Avril . . . 
Mai 
Juin 
Juillet. 15.000 
Août 
Septembre... 20.000 
Octobre . . . 20.000 
Novembre 
Décembre... 30 000 

35.009 k 

30 000 • 

'i'ooô • 

TOTAL 
En suint, en a traité balles. 

155.000 k. 

TOTAL. 

L E I P Z I G 
Tendance ferme 

7.000 k. 

TRUGTION COMPLETE 
EN DEUX HEURES, des ANIMAUX RONGEURS 
RATS ET SOURIS. P R O C É D É S S A N S O D E U R , adoptés par 
l'ETAT, les villes de PARIS, LILLE, etc., et MANUFACTURIERS. 

R É S U L T A T i r « F A I l _ H B r _ E 

C H I M I S T E ~ 
5, P l a c e des Victoires. P A B I g = 

R È S U r _ T ^V 

J, MÉRING, 
Annonces Légales 

Etude de M* Amédée DUCHANGE, 
notaire à Roubaix, rue Fel-
lart,71. 

Dissolution de Société 
Anx termes d'un acte reçu par 

M" DUCHANGE, notaire à Rou­
baix, soussigné, en présence de 
témoins, le dix décembre mil 
huit cent quatre-vingt-quinze, 
enregistré. 

M. Edouard DERVILLE FRYS, 
entrepreneur, demeurant à Tour­
coing, 

D une part. 
M» Mathilde-llenrielte ROUS-

SEAUX, propriétaire, demeurant 
a Roubaix, veuve de M. André-
Désiré Edouard DERVILLE, 

Agissant : 
D'abord en son nom person­

nel . 
Puis au nom et comme tutrice 

naturelle et légale de : 
A. il"* Matbilde-Eugénie-Jo-

septi DERVILLE; 
B. M. Acbille-André-Josepb 

DERVILLE; 
c. II. Mitcel-Edouard-Céleslin 

DERVILLE; 
D. M. René-Jules-Joseph DER­

VILLE; 
Ses quatre enfants encore mi­

neur*, issns de son union avec 
«on dé tant mari, 

D'autre part. 
Ont reconnu : 
Uue M" veuve DERVILLE-

ROUSSEAUX n'ayant pas opté 
dans les deux mois du décès de 
son mari pour la continuation 
de la société on nom collectif : 

André DERVILLE Frèrss 
d'après le droit qui lui était ré­
servé sous l'article quatorzième 
rie l'arte ci-après énoncé, cette 
société se trouvait dissoute de 

plein droit à compter du jour 
du décèsdeM. DERVILLE ROUS-
SEAl'X, arrivé A Roubaix, le 
douze septembre mil huit cent 
quatre-vingt-quinze. 

Que d'un autre coté M. DER-
V1LLE-FRYS ne désirant pas 
profiter de la faculté reserrée au 
survivant des associés par l'ar­
ticle quinze du même acte, de 
reprendre pour son compte per­
sonnel les établissements de la 
société avec tous les biens et 
droits en dépendant, l'état de 
llauidation de ladite société était 
constaté. 

Et qu'aux termes dudit arti­
cle quinzième, M. DERV1LLE-
ERYS en est le liquidateur, avec 
droit de liquider et partager le 
tout dans l'état où il se trouve. 

Ladite société « André DER­
VILLE Frères », constituée entre 
MM. DERVILLE-ROLSSEAUX et 
DERVILLE-FRYS, pour le com­
merce d'entrepreneur de maçon­
nerie et de tous travaux relatifs 
A la construction, avec siège à 
Roubaix, rue du Collège, n° 100, 
et succursale A Tourcoing, pro­
visoirement rue de la Gare, n* 1, 
puis rue de Dnnkerque, pour 
une durée ae dix-neuf ans et 
neuf mois, qui ont commencé à 
courir le premier avril mil huit 
cent quatre vingt-sept, pour linir 
le trente-ot-un décembre mil 
neuf cent six, suivant acte reçu 
par M* DUCHANGE pire, notaire 
a Roubaix, père et prédécesseur 
immédiat du uotaire soussigné, 
le sept juin mil liuit cent quatre-
vingt-sept. 

Une expédition dudit acte 
de dissolution de société a 
été déposée à chacun des 
greffes des Tribunaux de 
commerce des villes de Rou­
baix et Tourcoing et des 
Justices de-Paix des cantons 
de Roubaix Nord et Tour­
coing Sud, le vingt décem­
bre mil huit cent quatre-
vingt-quinze. 

Pour extrait, 
719d (Signé) : DUCHANGE. 

Immeubles à louer|pSËIGlHËKT 
son avec écurie et Kraade porte. *• 
e e n t r e ou q u a r t i e r e n r a m e r -
« a n t , deux maison» à vitrine et 
petit atelier, ponr droguiste et ser-
runer-poelicr. Se hâter. S'ad. 10. 
rue de l'Union. Roubaix. 55 

nCITJr **a « > m a n < l 1
e à louer 

U o l U L ave'.- ou sans promesse de 
vente, dans le district d'Halluin 
(Nord), une usine avec ou sans rut-
tériel. pouvant convenir 4 tissage 
d'ameublement. Ecrire A. Z.. bu­
reau restant, gare du Nord, Paris 

41133 

ApparteieDts'Cliaffllires 
A LOUER 

P u b l i c i t é é c o n o m i q u e : Gha 
q u e m e n t i o n d'une l i g n e d e 
c e t a b l e a u s e p a l * v i n g t oen 
t imea; s i x Jour»: a n fra.no; 
qnlnae Joura: d e u x fr&nce; 
un mole : tro la francs . Ce t a ­
b l e a u ee t p u b l i é d a a s l e e d e a z 
éd i t ions d u «Journa l de Rou­
b a i x » (eolr e t mat in ) . 

, Oiiard'er, rue de Lille, sit. H853 
! ^pparleme'ntso.ïrnu ounonffarnu 

fia, ruedelaGare. 
î chambres, i, rue liasse- M azuré. 
Chambre garnie, rue d'Alsace, 37. 
Appartements, 16, rue hkhelien. 
Chambre garnie, rue d'Aima, 58. 
Cnaiiihre garnie, 4, rue du Lisute-

iiant Castelin. 
Chambres garnies, r. de la Gare, l i 
Plusieurs chambres garnies, 96, rue 

Fosse-aux-Ciièncs. 

Ventes diverses 
i acheter un ter-

„-Ais. asseï 
noir et feu, pure race, deux 
viron. Passer les offres par lettre au 
bureau du journal, aux initiales 
T. B. S. 66i—WM7 

rapide. Passer un an an Collège de 
St-Jean» à Margate (Angleterre), 
près de Uoavres. — Bonne table. 
Grande liberté. Position très salu-
bre. Rendez-vous favori des Londo. 
mens. PÂx, tout compris, juniors. 
liv. st. 27 par an; seniors, liv. st. 
32.— Principal, le Rêrôrend H. J-
Day M. A. *073» 

DEMANDES ï OFFRES 
D'EMPLOI 

--------mmwmwmwmwmv—* enfants, possé­
dant de très bonnes références, de­
mande place de concierge, à Rou­
baix ou aux environs. — Ecrire au 
bureau du journal, aux initiales 
M. B. C. 915985—40751 

M a t i è r e s p r e m i è r e s pour lext 

Fabriques de Tissus de Laine 
On demande la représentation d'une 
maison vendant dos fils de laine et 
autres matières pi •mères pour la 
fabrication de lainages. On donne 
de? références dé 1er ordre. Réponse 
par lettre sous les initiales W. W. 
it3P, a l'Agence d'Annonce, rua do 
Ouro, 30, Lisbonne (Portugal). 11S35 

REPRESENTATION P
P , 

avoir cheval et voiture et visiter la 
clientèle, pour Lille et les environs, 
demande représentation, fourni­
rait si besoin caution, « r i r e M. 
Froger, A Lille. M23M 

AVIS DIVERS 
AVIS Raeult, expert-compta-

ble. informe messieurs les 30 a n s 
nteresseAqu'il s'occupe de redres-

RÉSERVE MUTUELLE 
D E S É T A T S - U N I S . Assurances sur la vie 

D i r e c t i o n g é n é r a l e & P a r i s 

Affaires reçues en 1894 : 4 0 6 , 0 0 0 , 0 0 0 de fr. — 
Assurances en cours: 1 , 8 0 0 , 0 0 0 , 0 0 0 de francs. 
— E c o n o m i e d e m o i t i é environ sur les tarifs des 
autres Compagnies. 

Age | Capital assuré | Par an | Coûts des O» à primes ùx» 

n w r ancienne maison de Londres* 
Ultt i avant ses bureaux an eentre 
de la cité, désirerait représenter, à 
partir du 1er janvier prochain, une 
ou deux bonnes maison française? 
ayant besoin de correspondants ou 
agents en Angleterre. Héférences a 
disposition. S adresser par lettres à 
<• Ai,'entur », chez Street et C: 10, 
Cornhill, London, England. Mzbld 

tout le travail que nécessite un bu­
reau de tissage draperie, ainsi que 
celui des façonniers, comptes ou­
vriers, correspondance, etc., etc., 
désire changer. Références de 1er 
ordre. Ecrire au bureau du journal, 
aux initiales Z. Z. Z.,en y indiquant 
offres et{conditiocs. 69J—»l«56 

r M n t ntç nu offre bons emplois 
L U i r L U l o honcrables à Jeunes 
nens français actifs, intelligents, 
catholiques (de préférence anciens 
élèves des Frères», bons marcheurs, 
ayant reçu au moins l'enseignement 
primaire supérieur. Fixe pour dé­
buter 100 a 1*3 francs. Ecrire eu 
donnant des références complètes 
et seneasesaux initiales S. T. 3, au 
bureau du Journol de Roubaix. 11 
ne sera pas répondu aux lettres 
qui n'iadiqueront pas, avec dates à 
l'appui, toutes les situations occu­
pées depuis la sortie des écoles. 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ suite et pouvant 
fournir de bonnes références, de­
mande une place à Roubaix ou 
Tonrcoing, soit pour faire les factu­
res, les recettes ou uu emploi de 
confiance. Il irait se présenter. LP.I 

sements d'écritures, d'inventaires, 
de liquidations et d'installations de 
comptabilités. Travail prompt et 
soigné. S'ad. rue de Mouvaux, 60. à 
Roubaix. 691-UxS» 

1 0 , 0 0 0 
1 0 , 0 0 0 
l O . O O O 
1 O, OOO 
1 0 , 0 0 0 

j l IJS»f i ' . 40 
l f . 0 f i . 3 0 

r I T S Ï f r . 2 © 

i so t i . eo 
SSSfr .SO 

2 6 7 
3 0 7 
» » 9 
Glt i 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ courant du piqù 
rage et de l'épluchai» robe et dra­
perie, ayant occupe l'emploi de 
surveillante pendant 15 ans daDS 
une maison importante de la place, 
demande emploi analofrne, on du 
travail à façon chez elle. Réponse 
an bureau du journal, aux initia­
les! . S. A, 560— MIS» 

_ pagme d'assu­
rances incendie et accidents de­
mande un 1er employé connaissant 
à fond la partie assurance et pou, 
Tant au besoin visiter la clientéle-
Reaui appointements et remise sur 
affaires. Références exigées. Ecrire 
au bureau du journil, aux Initia­
les M. M. M. 250. M*Jid 

n u n i A V f Maison de tissus de" 
t r a r L U I L mande un jeune hom­
me instruit, au courant du maga­
sin et des mises en teinture et faire 
un peu de courrier. Ecrire an bu­
reau du journal, aux init. L. D, w 

11W7—54o 

AVERTISSEMENT " E S H E " 
tailleur, rue de l'Arc, 17, Roubaix, 
a I© regret de prévenir le public, 
qae son fils Constant, ayant quitté 
le domicile paternel, il ne reconnaî­
tra plus les dettes qu'il pourrait 
contracter; il prie également ses 
fournisseurs et toutes les personnes 
avec qui il est en relations commer­
ciales, de ne lai remettre aucune 
espèce d'objets oa de marchandi­
ses? 7M-UÎ60 

S'adresser à la Direction Régionale du Nord, M 
lu- E Y O T , Directeur, 1, place du Temple, à L I L L E , 
Agents demandés. 40063—91640 

C ' D U & À Z D E R Q D B A Ï X 
P O U R L , ' b C L \ I R A « i B 

le CbasIIige et la Force motrice 

BAISSE DE PRIX 
S u l f a t e <ra.mmonia.qne pour 

engrais, garanti contenant * 0 m 
ï l O/O d ' a z o t e , 3 0 fr . les 1U0 
kilogs. Paiement comptant. 

C e a d r e s d e c o k e pour calori­
fères, 3 0 c e n t i m e s l'hectolitre. 

C e a d r e s pour fabrication du 
mortier et alléesdejardiu tu c e n ­
t i m e s ) Hectolitre. 

S'adresser rue de Tourcoing, 58,à 
Roubaix, ou à l'Usine a Gaz de 
Croix. «Q0M-I7JOO 

C A B I N E T D ' A P P L I C A T I O N 
(Ouvert tous les jours) 

IrVSTRUMENTS DE CHIRUR6IE 

GEORGES VALIIM 
8 6 , r u e E w r u e r m o i s e . T.TT.T.W 

BAWDÀGISTE-ORTHOPÉDISTE-SPÉuiàLISTL 
Bx-elève det Ecolet de Médecine et dé Phar­

macie de Lille, dipUbmé, fournisseur 
spécial des Hôpitaux 
Entrepôt général de tous accessoires de 

Pharmacie. d'Orthopédie et de Chirurgie. 

Bandages classiques et spéciaux 
Fabrication, Nickelage, Réparations 

_ Pour mettre leur clientèle en garde contre 
__ _avisonâ universelles » auxquelles la publicité a 

grand fracas n'a pu donner et ne donnera jamais une réputation 
sérieuse, MM. les Docteurs et Chirurgiens recommandent ma Maison 
d'uue façon générale comme étant d entière confiance ; sa prospérité 
toujours grandissante justifie pleinement sa bonne renommée. 

Je rappelle au public que je n'exerce m Pharmacie ni autre partie, 
meconsacranteniiérement a ma profession de Bandagiste-Urthopédiste. 

PAS DE CONFUSION : 3 6 , r u e E s q u e r m o i s e , L i l l e . 
100070—41170 

PIANOS &AVE AU 
Maison fondée en 1847, ayant obtenu les pins hautes récompense 
anx principales expositions — Membre da Jury. Hors con­
cours DEPOT A LILLE, 7 ter , rue de Koubaix — 
A. WASSEXOVE, professeur, aqent gênerai. — Tous l e s 
modèles fabriques par la Maison se trouvent en magasin.Pianos 
d'occasion ayant peu servi, complètement remis à neuf, hauteur 
1 mit. targur 1-37. profondeur 0-tiO. Prix net : 7 0 0 fr. Un 
piano t queue pour concerts e s t mie. grac ieusement i la 
disposition des sociétés. Catalogue illustré ire>neo sur demande 

COMPAGNE DU GAZ DE ROUBAIX 
peur l'Eclairage, le Chauffage et U Fin» «triée 

LaCompafmie dn Gai s'est assuré la représentation, sur lace 
des principaux systèmes de moteurs * fax : MotsnrtOtto, Cross-
ley, Niel.Delamarre, Cbarou, etc. Elle pemt donc livrer, i set 
cilenU,touslesmotoursâdescondiUc«sdoBajrttos^ooocurrence. 

Les principaux avantafe» des moteur»a gsxsost: 
Suppression des générateurs de Tapeur, iouresi<lssi graves et 

de si nombreux accidents. _„ . „ _ _ , 
SuppressiondeichauffeuiistmêiBedti ••nsnlclen, caria nu» 

émue une fois réglée ne se dérange sa*. 
E«;nomieconsidérabled'emplaceriMnt, non seulement du ehet 

des générateurs qui disparaissent, mai» parla suppression des 
cheminées, de» magasins de onarbon, etc., la place dn mouve-

Mise en train à n'importe quelle heure du jour on da 1a •mit, sa 
Quelques seconde». 

Arrêt Instantané parla «impie fermeture d'un robinet et sup 
pression de toute dépense* partir de ce moment. 

Installation sansauîuneautonsation, comme u meuble, mémM 
an grenier ou* la cave. 

Le prix da gaz pour le chauffage et la force motrice, mesuré 
par compteur spécial, est fixé à I » cent ime* le mètre cube. 
Sur ce prix la Compagnie accorde des primes progressives de 
t 35,3 centimes suivant le tableau ci-dessoa», selon l'impor­
tance de la consommation. 

!• La consommation de gaz au-delà de 10.000 mètres jusqu'à 
Jo.ooo mètres jouira d'une prime de 1 esnt lme 

t» Laconsommation de gai au-del* de 10.000 mètre» jusqu'» 
JO.OOO mètres jouira d'une prime de 3 cent imes . 

3* Laconsommation de gax au-del* de 30.000 mètre» jouira 
d'une prime de 3 cent imes . 

La consommation est lnl6rteor« *t «OO M r i i par cneval 
de lorceet par heure. 9079 
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